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          POUR QUI SONNE LE GLAMOUR - FUNKY ELECTRONIC ET LÉGER
Peter Kitsch est un Dandy electron libre qu’ on retrouve sur des succès mondiaux de David Guetta à Funnybear en tant que créateur  Cependant, “POUR QUI SONNE LE GLAMOUR“  est un album résolument Funky Electronic. En effet, Il puise dans les experiences  de Peter à Paisley Park (le studio de Prince) pour le coté funky, mais aussi dans  ses collaborations avec David Guetta, Muttonheads … pour la partie electro. Une electro plus volontiers lyrique que dance.

La collaboration avec le paroliers Jean Fauque (Bashung, Dutronc...) donne naissance à la chanson “POUR QUI SONNE LE GLAMOUR” et ainsi, le ton et le titre du 4ème album de Peter Kitsch. Dans des paroles en anglais et en français, on  retrouve la poesie et les clins d’ oeils des textes de ses 3 albums précédents.« c ‘est plus ardu d’ ecrire des textes  en français qu’ en anglais «  dit Peter, « mais c’ est un exercice interressant et plus raffiné à l’ arrivée. J’ aime beaucoup aussi écrire en compagnie d’ autres auteurs qui apportent leur grain spécifique et leur univers.
c’ était vraiment agréable avec Pierre Grillet (Bashung, « « Madame rêve », » C 
‘est la ouate », « A cause des garcons »…  ).   
Des reminiscence des tubes de Peter Kitsch comme “ABC pour Casser” ou “Dad laisse moi conduire la cad”, sur des titres tels que “La re7 du chef” ou  “J’ suis dans la miouz” inspiré d’ une interview de Miss Kittin… 
On retrouve la voix sensuelle de la franco- Cambodgienne Wadey Nara featuring des hits “Freak mixtape” et “Boy vs girl” du précédent  album  Peter kitsch “BLATZ” sorti en 2010. Wadey Nara qu’ on a aussi remarqué en feat sur des singles de David Guetta ou le groupe japonais Genki rockets. Une voix interdite, invitation à l’ hédonisme sur le titre “Fiesta”, la découverte onirique sur la “plage cachée” surprise vinyle de l’ après album, sussurée sur les paroles de Pierre Grillet dans le titre“ Clic on me”.
Clin d’ oeil aux groupe Buggles « Youtube Killed the video stars ».
De très belles surprises Funky-electronic dans “Clic on me” et sa basse sexy, ou “What’s gonna be?” . La talk box rivalise avec une voix christaline. C’ est la marque de fabrique  de Peter, evoquant Prince ( c’ est l’ anniversaire des 30 ans de“Purple rain “!) mais aussi Curtis Mayfield…bref, ses modèle d’ ado. C’ est le jouet vintage 
-la Dictée Magique- à la voix robotique qui prends le lead dans “ Gazoline” , encore un exercice de style.On est bercé par la basse groovy d’ Assolo, collaborateur de toujours des Rita Mitsouko . La présence gospell de Sir Charles notemment sur le track “Si tu pars je me quitte”. Dans le sudio Davout, Peter ecoutait les pistes séparées de Gainsbourg étant ado, quand les ingénieurs etaient sortis… l’ influence est évidente.L’ album se cloture sur le tres clubby “Under pill”, parfait pour un debut de soirée.
Un album important donc, pour ravir les salons autant que les Dance floor ….mais …classieux, attention!
Un premier clip en anim : «Fiesta! 8bit» la video WTF,  illustre le premier single de l’ album.  En partenariat avec Sony Computer, La video à ne pas louper. Bourrée de référence aux jeux videos  avec ses guest stars du web aux millions de vues . On y voit Funnybear cotoyer le proteiforme Sackboy de Little big planet en cosplay Peter Kitsch, s’ ensuit une rencontre improbable avec Crash Bandicoot,  PaRappa the rapper ils sont tous là…Yolo !
Peter Kitsch refait enfin du Peter Kitsch comme on aime!  Le clip « Abc pour casser » avait marqué les esprit  fin 90 avec l’ apparition des cosplay de Taken 2… Dans le ouveau clip video « Fiesta 8 bit »,  Peter Kitsch vu par le jeune réalisateur Zellphie retrouve Les cheveux bleus, les wayfarer blanches de mods, le space pyjama, il n’ a rien oublié. Le vrai Peter Kitsch est de retour…Que se passe t’ il quand rencontre Funnybear et Sackboy sur le dancefloor ? » Par ici le whisky coca… ». « Fiesta! (8bit) »
“ALORS NE DEMANDES PAS POUR QUI SONNE LE GLAMOUR, IL SONNE POUR QUI LE SONNE, AU FIL DU JOUR LE JOUR”

“Le lien entre nous c’ est l’ effet qui est la manière de l’ expression: son, image et projection”
 Christophe Bevilacqua
